
LE SAMEDI

IL-A PEILOSOPIIIE IDII B-A-ISERfl

1 Il

Le baiser hypocrite. Le baiser de l'innocence.

LES PASSANTS ET LES CHIENS

N'ayant pl us r'ien de ieuiî<x à fai re,
D)eux amîis' le soir d'enit leau i.onr,

Se Promen<aienit, causant dles iwtrigues de cour,
parl ant de pIlaisiri ou d<i lii re.
De sa hniche ou dle soit t:,ulis,
Uin roq~uet tou t à Cou p se ap

Les pou rsti i tenîjappi c Au ,iutit <lu li jeu<lu ija-ppe
Il cil vlehit Cinq,î il eni Vienit dlix.
.11 en vient qî11llzi', il en vîite t ,

Jaippantt àquti <i ix îii u s, d' <lie voi x difféiren te.
Nos geiis (-l étaiiî,îî etîiudis

-Necsee-o de i ions rompl re lat tête '
s'écrie ci liiien d11 'Peun S îiîoig a i it il Cauiou.

-Passons, lui (lit l'auitre, estu n Iîte?'
(Il aurait Pu <lire :'' s-i fou V
Le miot e<lic été plus lîoimétv)

(Jorriget oi1icsellîiî.îî Notreî hîîî iif'avaît raisoni
A ent pas* ils telaiiit à huiie

Qu'on n'en ten di t pl us riil. Euruinhrs d'haleine
Les roquets éta ieit t oi! urn triésà laait su

Des lions liniîailis tel est aussi lecratr
Lentr critiîne aux piassants est q1ue'lquefois sévère;
Contraints a lit souffrir, Sacliolvs nous y ployer

Quand ilk s<'îolt las d 'aboyer,
Les genîs fittiront par se taire.

-Ah <ldisait hier un o0u bîourgeois dui M'iaraîis si inla pauvr'e femme
n'était pas morte, nous célèbieioîajotrlmnîltl nos nuoces d'or.

-Vous l'avez perdue l'aiméie dlernière
-Oh1 non. Il y a quaranîte-neuf ans

L'HISTOIRE DE BIEN DES HOMMES

Le baiser (le lit persuasion (pour
avoir' uîî palptot en sealskiin.>

I V

Pris sur le fait.

- '- 'là

V VI

Le baiser de main du temps <les
chevaliers.

Le baiser esthé~tique.

Les parents qu'il est permîisî 1,(.i~ deeî ls autres qju'il
d'em brasser, iWest p.t permis d'eumbramier, MORÀLR Les plus fanfarons ne tiont paï toujours les plus hardis.


